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l’introït de cette fête. C’eet dsne ce cœur que ie trouvent toute» le» per
fection» de» ange» et de» hommes, et dans un degré qui n’a jamais été 
surpassé ni même égalé, et ne le sera jamais. Là »e trouvent le» perfec- 
tion» de Dieu même aussi fidèlement retracées qu’elles peuvent l’être 
dan» une «impie créature. Par «uite Marie avait une connaissance beau
coup plu» complète de» perfection» infinie» de Dieu que le» ange» eul- 
même». Aussi avait-elle pour Dieu un respect plu» profond et un amour 
plu» intense qu’aucun de ce» esprit» céleetee. Parmi le» vertu» dont Dieu 
a orné le eeint et immaculé cœur de Marie sont la bonté et la miséricorde. 
Aussi tout pécheur trouve en elle un refuge assuré, et de ce fait elle 
joint à tant d’autre» le beau titre de “ Refuge de» pécheurs ” Refwjium 
pteeatorum. C’eet »oue ce titre que Marie eet invoquée, par le» membres 
de l’archiconfrérie du Très Saint et Immaculée Cœur de Marie qui a été 
établie, il j a 60 an», dan» toute» le» paroisses du diocèse de Montréal, par 
le pieux Mgr Bourget, dan» le but d’obtenir la conversion de» pécheurs. 
Pourquoi faut-il donc que cette admirable association de prières ait été 
remplacée par d’autre» d’un caractère tout différent et qui ne peuveut 
procurer le» même» résultat» de piété î

b J Saint Louis, neuvième roi de ce nom en France, naquitle jour même 
de la glorieuse assomption de la sainte Vierge. Fil» de Loui» VlII et de 
Blanche de Castille, il fut élevé dans la crainte du péché et l’amour pro
fond de Dieu, ce qui est en réalité la piété.

“ Mon fil», lui répétait souvent «a mère, Dieu m’e»t témoin combien je 
voue aime, mais quelque soit ma tendresse pour vou», j’aimerais misai 
mille fois vous voir mort à mes pied» que souillé d’un péché mortel 
Mis en possession du trône dès l'âge de 12 ans, il fut sacré rot dans l’église 
de Reims, et rechercha sa propre sanctification en même temps que le 
bonheur de son peuple. Sa délicatesse de conscience fut admirable. Ami 
de la vérité, il ne connut pas ce» ruse» et ces déguisements qu’on appelle 
prudence ou politique de la cour. Aucun intérêt ne pouvait le faire men- 
tir. Sa pureté de mœurs et sa piété eftssent été admirées dans un cloître. 
Simple dan» ses habite, il ne chercha pas à éblouir son peuple par le faste, 
mai» à s’en faire aimer. Sa tendresse pour les pauvres le portait à nourrir 
tous les jours une vingtaine de pauvres qu’il se faisait un bonheur de 
servir à table. Il eut le grand avantage d’épouser une femme dont ls 
vertu égalait la beauté et l’intelligence. Le ciel bénit cette union sancti
fiée par le» plu» pure» vertus et elle produisit une nombreuse famille. Ce 
saint roi bannit le luxe de son palais, de son ameublement et de sei 
habite. Il se mortifia de toutes manières, par les disciplines et le cilice.
Il jeûnait tout l’avent, et chaque vendredi de l’année. Chaque jour ü 
récitait l’office divin, assistait à la messe et »e confessait tous les vendredis.
“ Les hommes sont étranges, répondit-il un jour, avec douceur, à quel-


